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Laïcs et religieux, nous sommes déjà arrivés à la fin de notre semaine ensemble, la fin de la 
première semaine de ce Chapitre Général.  Et comme disait Yahvé à la fin de ses six jours de 
travail, nous voyons que cela fut bon. 
 
Il a été bon en partie parce qu’il ne s’agissait pas tout simplement d’une semaine de travail. 

Il a été un temps de pèlerinage pour plusieurs d’entre vous, qui ont suivi « les pas du 
P. d’Alzon » à travers la ville de Rome. 
Il a été un temps de prière intense, au moment de l’ouverture solennelle du Chapitre, 
à la prière commune quotidienne, dans nos communautés de vie, dans l’oraison 
personnelle. 
Il a été un temps de célébration, de fête ; nous n’oublierons pas rapidement le temps 
passé ensemble mercredi dans la soirée. 
Et, oui, bien sûr, il a été un temps de travail ardu. 

 
Le travail a été fécond… 

…en vue de l’objectif que ce Chapitre s’est donné :  définir la raison d’être de 
l’Assomption pour un nouvel élan missionnaire 
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Nous avons pu 
-brosser un portrait de l’Assomptionniste, qu’il soit laïc ou religieux 
-identifier en termes simples et honnêtes ce à quoi nous sommes appelés, étant 
donné les besoins du monde et de l’Eglise, et la situation dans laquelle nous 
nous trouvons comme Assomptionnistes. 
-faire un premier essai pour identifier les axes apostoliques majeurs de la 
Congrégation dans les années à venir.  
 

…nous ne sommes qu’à la première semaine de notre travail, et il y a encore 
beaucoup à faire pour étoffer, pour donner de la chair, pour clarifier, mais je suis très 
heureux que nous avons pu poser ces fondements en attelant ensemble nos deux 
bœufs (comme dit l’expression que nos frères et sœurs brésiliens nous ont appris :  
« parseria ») pour accomplir ce travail.  Je demanderais au moment où vous nous 
quittez que vous continuiez à prier que l’ouverture et la simplicité avec lesquelles 
nous avons écouter l’Esprit pendant cette première semaine continue pendant la 
deuxième et la troisième semaine, quand il va falloir prendre les décisions pour mettre 
en œuvre les intuitions que nous avons eues pendant ce temps de travail avec vous. 
 
 

Ce que nous avons appris ou ce dont nous nous sommes rappelés 
Nous avons beaucoup appris… 

-sur la diversité 
-de l’Assomption,   
-de ses vice/Provinces, 
-de ses laïcs et les différents types de relation qu’ils ont avec elle 

-sur l’unité et la ressemblance qui existent parmi les laïcs et les religieux à 
l’Assomption 
-sur le désir (parmi les laïcs et les religieux) d’approfondir leur identité spirituelle 
assomptionniste, et de trouver des moyens pour la vivre quotidiennement  
-sur une sensibilité semblable aux différentes formes de souffrance dans nos mondes 
qui nous appellent à donner une réponse, même si elle est modeste 
-sur le grand désir de partager la mission et des projets concrets 
 
 

L’AVENIR 
Il m’est évident que dorénavant les responsables religieux de la Congrégation (à tous les 
niveaux) doivent tenir compte des préoccupations, des questions, des désirs, et des projets des 
laïcs.  Je ne sais pas si cela nous obligera de changer, dans les structures, la façon dont la 
Congrégation est gouvernée et animée, mais il est évident que les programmes maintenant 
doivent obligatoirement refléter les soucis de toute l’Assomption, laïque et religieuse. 
 
Il sera la responsabilité de la nouvelle équipe généralice de s’occuper de tout cela, mais pour 
ce que cela vaut, voilà quelques unes de mes réflexions que je voudrais communiquer à la 
prochaine équipe en votre nom : 
 
Je crois qu’il va falloir faire un travail en deux domaines… 
 
Il serait opportun que la prochaine équipe du Gouvernement général poursuive tout cela, mais 
pour autant que cela ait quelque valeur, voici quelques réflexions que je voudrais lui 
transmettre en votre nom :  

…dans le domaine du suivi:  la nécessité de prévoir un suivi à toutes les bonnes 
intentions et bonnes idées partagées pendant la semaine.  Nous avons beaucoup 
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investi dans l’organisation de cette semaine ensemble, et tous ont contribué d’une 
façon généreuse avec leur temps et leur idées au travail de la semaine. 
…dans le domaine de la collaboration et de la communion internationale :  il faut 
nous entraider d’une Province à une autre, d’un pays et continent à un autre pays et 
continent.  La diversité de notre expérience ne peut pas restée cachée à l’intérieur 
d’une seule vice/province ; il faut la partagée.  C’est surtout important pour les 
vice/Provinces qui ont moins de ressources ou d’expérience dans le domaine et 
pourraient profiter de l’aide des autres. 
 
Il y a des moyens concrets qui nous permettront de poursuivre le travail dans ces deux 
domaines: 

-une instance de “leadership” même si elle est simple, modeste 
-des rencontres périodiques (il ne suffit pas de se retrouver tous les six ans) 
-un moyen de communication (écrit, web ??) 
-un (ou des) projet(s) commun(s) 

 
Il y a des choses que les religieux peuvent contribuer à cet effort… 

…l’encouragement et l’appui fraternel bien sûr 
…l’apport de notre « infrastructure », de notre réseau, de notre expérience, de nos 
contacts 
…la formation où elle est désirée et nécessaire 
 

 
CONCLUSION 
Le vocabulaire est en train de changer : 

-Je sais qu’il y a des différence au sujet des relations avec les laïcs parmi mes 
confrères religieux, et je sais qu’il y a une variété de désirs parmi les laïcs associés à l’ 
Assomption… 
 
Mais j’ai une très forte conviction qui a des conséquences bien précises.  Quelqu’un 
l’a dit hier (en référence indirecte au Chapitre de 1999) :  le charisme de l’Assomption 
est un don de Dieu à l’Eglise (et pas tout simplement à un groupe de religieux, et 
encore moins à un groupe de prêtres).  Il n’est pas la propriété privée des religieux 
assomptionnistes.  Ce qui leur appartient est la responsabilité de prendre soin de ce 
charisme et de le communiquer, d’être certain que le peuple de Dieu y a accès et peut 
en bénéficier. 
 
Je crois qu’une des conséquences de cette conviction est, comme le disait quelqu’un 
hier, il faut changer notre vocabulaire (et plus profondément notre façon de penser). 
-les Assomptionnistes sont les laïcs et ceux qui ont fait profession des trois vœux,  et 
encore plus :  toute la famille de l’Assomption (toutes nos sœurs religieuses aussi) 
-la « collaboration » ne le dit pas suffisamment bien ; même « amis de l’Assomption » 
ne satisfait pas, car vous ÊTES l’Assomption avec nous 
-ALLIANCE, voilà le mot qu’il faut ; ensemble, nous sommes inspirés par Emmanuel 
d’Alzon, enrichis par notre connaissance de cet homme et de son esprit, soutenus par 
la communauté, interpellés par les besoins du peuple de Dieu aujourd’hui et prêts à 
répondre.  Voilà ce que c’est l’Assomption aujourd’hui. 
 

 
Permettez-moi de dire déjà un mot de remerciement à plusieurs à la fin de cette première 
semaine de Chapitre. 
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• au Père Julio et ceux qui l’ont aidé, entre autres les PP. Jean-Paul, Camilo et Claude, car 
ils se sont donnés avec beaucoup d’énergie pour l’organisation et l’accompagnement des 
Assomptionnistes laïcs pendant cette semaine ; 

• à Rafa Martinez pour nous avoir secondé dans cet effort, depuis Mexique, en avril 
2004 ; 

• et enfin à chacun d’entre vous, laïcs assomptionnistes ici aujourd’hui 
o d’avoir pris le temps d’être là, d’abord 
o et surtout 

� pour votre témoignage de vie chrétienne 
� pour votre amour de l’Assomption 
� pour votre amour des confrères religieux 
� pour votre amour de Jésus Christ et de son règne 


